
 

 

Déclaration commune ; 

Rencontres Internationales Ecossaises Humanistes Europe Méditerranée 

Rome les 22 et 23 mai 2026. 

 

Les 22 et 23 mai se sont tenues au siège du Suprême Conseil de la Grande Loge d’Italie à 

Rome les Rencontres Internationales Écossaises Humanistes Europe Méditerranée. 

Ces rencontres se déroulent tous les deux ans. Elles permettent aux Juridictions maçonniques 

écossaises d’échanger sur des thèmes qui leur paraissent essentiels et de se rapprocher en 

faisant vivre la Grande Charte Universelle des Hauts-Grades Écossais qu’elles ont adoptée 

lors de leur rencontre d’Istanbul en 2019 et modifié à Bruxelles en 2024. 

C’est trente Juridictions représentant les Sœurs et les Frères de près de trente pays et trois 

continents qui se sont ainsi rassemblés à Rome ce week-end.  

Après avoir validé la demande d’adhésion de cinq Suprêmes Conseils d’Amérique latine 

(issus d’Argentine, Chili, Colombie, Équateur et du Venezuela), les participants ont travaillé 

sur : « Le Rite Écossais Ancien Accepté, projet humaniste européen ». 

Pour nous franc maçons universalistes, « le Monde entier n’est qu’une grande République 

dont chaque nation est une famille », comme le déclarait déjà le Chevalier de Ramsay en 

1736.  

Dans cette période troublée que traverse notre monde, l’humanisme véhicule des idéaux 

d’égalité, de fraternité, de justice vers lesquels nous tendons sans relâche.  

Pour nos Juridictions, l’humanisme s’oppose aux systèmes sociaux basés sur la force, la 

religion ou le traditionalisme. La pensée humaniste écossaise considère l’ambition démesurée 

et le fanatisme comme les causes des malheurs et désordres de l’Humanité. Elle repose sur 

des êtres égaux, unis dans la recherche du bonheur et de la vérité et rejette toute forme de 

racisme et de préjugés. Pour les maçons écossais, la protection des droits de chaque être 

humain - y compris le droit à la liberté d’expression, de convictions et de culte - est essentiel.  

Le projet humaniste européen est donc pour nous l’affirmation de valeurs, de principes 

partagés, capables de rassembler mais aussi de transcender les cultures en reconnaissant 

toujours l’égalité de nos différencesautour de trois postulats : 



 

 

 o Respect de l’Homme. C’est-à-dire de : « l’individu », de « la personne ». Ce respect 

des femmes, des hommes et de leurs différences est celui de « l’autre », dans sa réalité, 

sa vérité, sa vie et ses idées, qu’elles soient : confessionnelles, politiques ou 

philosophiques. 

 

 o Respect de la « liberté de conscience » et de culte, qui constituent « le domaine 

privé de l’individu », premier postulat de la laïcité. 

 

 o Respect de l’Homme et de ses Droits, qui constituent le « domaine public » de 

l’individu, deuxième postulat de la laïcité. 

 

C’est cette séparation du domaine privé et du domaine public, de l’espace individuel et 

de l’espace sociétal qui doit être à la base de tout projet à volonté universaliste. De tout 

projet adogmatique. 

 

L’Humanisme remplace, pour nous, Juridictions Écossaises, l’espérance dans la 

transcendance par un espoir en ce que l’Homme peut faire, construire, mesurer et voir par lui-

même et pour lui-même. Il propose une quête infinie, fondement de l’initiation et de la 

recherche pour l’homme et la femme de leur juste place. Il n’appelle jamais une définition 

imposée. Il invite au contraire à penser, au long de ses symboles, et de ses rituels, que le 

monde est imparfait (mais qu’il est à travailler), que l’homme est inachevé (mais qu’il peut se 

perfectionner) et que sa quête du juste, du vrai et du bon donnera sens à son existence. L’initié 

du Rite Écossais ne sera jamais celui qui sait. Il sera toujours celui qui cherche, 

 

Notre Rite, grâce à son système de développement initiatique progressif, favorise l’élévation 

intellectuelle, sociale, culturelle et cognitive des initiés et les oriente vers l’amour fraternel et 

l’idéal d’une Humanité unie. A travers les mythes et allégories de l’histoire humaine, il 

cherche à former des individus capables de mener une vie vertueuse et de devenir pour leur 

entourage des guides, des exemples. 

 

Par leur travail, les Juridictions présentes à Rome cherchent à contribuer à la paix dans les 

sociétés, au progrès, à la quête de justice, de solidarité humaine. En rappelant la primauté de 

la notion de « valeurs » sur celle de simple « utilité », elles appellent à libérer l’individu de 

l’étau producteur/consommateur et à donner la primauté à l’humain. Être capable de chercher 

du sens et d’en produire. De tenter d’empêcher les conflits entre les sociétés en mettant 

l’accent sur l’universel et l’intemporel plutôt que sur ce qui est localement et historiquement 

diviseur.  

 

C’est autour de ce projet universaliste et humaniste que les différentes Juridictions se sont 

retrouvées, au-delà de toutes leurs différences, pour poursuivre ensemble leur projet pour 

« une humanité plus juste et plus éclairée ». 

 

Toutes les Juridictions présentes ont signé, ce jour, samedi 23 mai 2026, la présente 

déclaration. 
SUPRÊME CONSEIL GRAND COLLÈGE DES RITES ÉCOSSAIS - GODF : 1764-1804 ; 

SUPRÊME CONSEIL GRANDE LOGE D’ITALIE : 1805 ; SUPRÊME CONSEIL MAÇONNIQUE 

ESPAGNE : 1811 ; SOUVERAIN COLLÈGE DU RITE ÉCOSSAIS POUR LA BELGIQUE : 1817 -

1962 ; SUPRÊME CONSEIL DU PORTUGAL : 1804-1844 ; SUPRÊME CONSEIL POUR LA 

TURQUIE : 1861 ; SUPRÊME CONSEIL POUR LA CONFÉDÉRATION HELVÉTIQUE : 1964 ; 



 

 

SUPRÊME CONSEIL FÉMININ DE FRANCE : 1970 ; SUPRÊME CONSELHO FRANCISCO DE 

MONTEZUMA : 1981 ; SUPRÊME CONSEIL DE L’ORDRE MAÇONNIQUE INTERNATIONAL 

« DELPHI » : 1996 ; SUPRÊME CONSEIL FÉMININ d’ITALIE : 2005 ; SUPRÊME CONSEIL DU 

33ème GRADE DU REAA POUR LA RÉPUBLIQUE D’URUGUAY (GOFMU) : 2008 représentant 

l’ensemble des Juridictions de la FASCREAA ; 28. SUPRÊME CONSEIL FÉMININ du PORTUGAL 

: 2009 ; SUPRÊME CONSEIL DE ROUMANIE : 2015 ;  SUPRÊME CONSEIL FÉMININ DE 

TURQUIE : 2016 ; SUPRÊME CONSEIL DE CROATIE : 2018 ; SUPRÊME CONSEIL 

SYMBOLIQUE MIXTE DU PORTUGAL 2022 

 

 

  



 

 

Dichiarazione comune 

Incontri Internazionali Scozzesi Umanisti Europa-Mediterraneo. 

Roma, 22 e 23 maggio 2026. 

Il 22 e 23 maggio si sono tenuti presso la sede del supremo consiglio  della Gran Loggia 

d’Italia a Roma gli Incontri Internazionali Scozzesi Umanisti Europa-Mediterraneo. 

Questi incontri si svolgono ogni due anni. Consentono alle Giurisdizioni massoniche scozzesi 

di confrontarsi su temi che ritengono essenziali e di avvicinarsi tra loro, dando vita alla 

Grande Carta Universale degli Alti Gradi Scozzesi che hanno adottato durante il loro incontro 

a Istanbul nel 2019 e modificato á Bruxelles en 2024. 

Sono state quasi trentra le Giurisdizioni che hanno rappresentato le Sorelle e i Fratelli di  

trenta  paesi su tre continentin riunirsi così a Roma questo fine settimana.  

Dopo aver approvato la richiesta di adesione di cinque Consigli Supremi dell’America Latina 

(provenienti da Argentina, Cile, Colombia, Ecuador e Venezuela), i partecipanti hanno 

lavorato sul tema: « Il Rito Scozzese Antico Accettato, progetto umanista europeo ». 

Per noi massoni universalisti, « il mondo intero non è che una grande Repubblica di cui ogni 

nazione è una famiglia », come già affermava il Cavaliere di Ramsay nel 1736.  

In questo periodo travagliato che il nostro mondo sta attraversando, l’umanesimo veicola 

ideali di uguaglianza, fraternità e giustizia verso i quali tendiamo senza sosta.  

Per le nostre Giurisdizioni, l’umanesimo si oppone ai sistemi sociali basati sulla forza, sulla 

religione o sul traditionnalismo . Il pensiero umanista scozzese considera l’ambizione e il 

fanatismo come le cause delle disgrazie e dei disordini dell’umanità. Si fonda su esseri uguali, 

uniti nella ricerca della felicità e della verità, e rifiuta ogni forma di razzismo e di pregiudizio. 

Per i massoni scozzesi, la tutela dei diritti di ogni essere umano – compreso il diritto alla 

libertà di espressione, di convicione  e di culto  – è essenziale.  

Il progetto umanista europeo è quindi per noi l’affermazione di valori e principi condivisi, 

capaci di unire ma anche di trascendere le culture , riconoscendo sempre l’uguaglianza delle 

nostre differenze attorno a tre postulati: 

o Rispetto dell’Uomo . Vale a dire : dell’ « individuo », della « persona », dell’ « 

donna e dei uomini ». Questo rispetto degli Uomini e delle loro differenze è quello 

dell’ « altro », nella sua realtà, nella sua verità, nella sua vita e nelle sue idee, siano 

esse confesionali , politiche o filosofiche. 



 

 

 

o    Rispetto della « libertà di coscienza » e di culto, che costituiscono « la sfera 

privata dell’individuo », primo postulato della laicità. 

 

o    Rispetto dell’Uomo e dei suoi Diritti, che costituiscono la « sfera pubblica » 

dell’individuo, secondo postulato della laicità. 

 

È questa separazione tra sfera privata e sfera pubblica, tra spazio individuale e spazio sociale, 

che deve essere alla base di ogni progetto che si proponga di essere universalista. Di ogni 

progetto adogmatico. 

L’Umanesimo sostituisce, per noi, Giurisdizioni Scozzesi, la speranza nella trascendenza con 

la fiducia in ciò che l’Uomo può fare, costruire, misurare e vedere da sé e per sé. Propone una 

ricerca infinita, fondamento dell’iniziazione e della ricerca da parte dell’uomo e della donna   

del proprio giusto posto. Non richiede mai una definizione imposta. Al contrario, invita a 

pensare, attraverso i suoi simboli, i suoi rituali ´ che il mondo è imperfetto (ma che va 

migliorato), che l’uomo è incompleto (ma che può perfezionarsi) e che la sua ricerca del 

giusto, del vero e del buono darà senso alla sua esistenza. L’iniziato del Rito Scozzese non 

sarà mai colui che sa. Sarà sempre colui che cerca, 

Il nostro Rito, grazie al suo sistema di sviluppo iniziatico progressivo, favorisce l’elevazione 

intellettuale, sociale, culturale e cognitiva degli iniziati e li orienta verso l’amore fraterno e 

l’ideale di un’Umanità unita. Attraverso le miti e allegorie della storia umana, cerca di 

formare individui capaci di condurre una vita virtuosa e di diventare per chi li circonda guide 

ed esempi. 

Con il loro lavoro, le Giurisdizioni presenti a Roma cercano di contribuire alla pace nelle 

società, al progresso, alla ricerca della giustizia e della solidarietà umana . Ricordando il 

primato del concetto di « valori » su quello di semplice « utilità », esse invitano a liberare 

l’individuo dalla morsa produttore/consumatore e a dare la priorità all’umano. Essere capaci 

di cercare un senso e di produrne. Cercare di impedire i conflitti tra le società ponendo 

l’accento sull’universale e sull’atemporale piuttosto che su ciò che è localmente e 

storicamente divisivo.  

È attorno a questo progetto universalista e umanista che le diverse Giurisdizioni si sono 

riunite, al di là di tutte le loro differenze, per portare avanti insieme il loro progetto per « 

un’umanità più giusta e più illuminata ». 

 

Tutte le juridictione presente a ROMA anno firmaro  

SUPREMO CONSIGLIO DEL GRANDE COLLEGIO DEI RITI SCOZZESI - GODF: 1764-

1804; SUPREMO CONSIGLIO DELLA GRANDE LOGGIA D'ITALIA: 1805; SUPREMO 

CONSIGLIO MASSONICO DI SPAGNA: 1811; SOVRANO COLLEGIO DEL RITO 

SCOZZESE PER IL BELGIO: 1817-1962; SUPREMO CONSIGLIO DEL PORTOGALLO: 

1804-1844; SUPREMO CONSIGLIO PER LA TURCHIA: 1861; SUPREMO CONSIGLIO 



 

 

PER LA CONFEDERAZIONE ELVETICA: 1964; SUPREMO CONSIGLIO FEMMINILE 

DI FRANCIA: 1970; SUPREMO CONSEILHO FRANCISCO DE MONTEZUMA: 1981; 

SUPREMO CONSIGLIO DELL’ORDINE MASSONICO INTERNAZIONALE «DELPHI»: 

1996; SUPREMO CONSIGLIO FEMMINILE D’ITALIA: 2005; SUPREMO CONSIGLIO 

DEL 33° GRADO DEL RSAA PER LA REPUBBLICA DELL’URUGUAY (GOFMU): 

2008 in rappresentanza dell’insieme delle Giurisdizioni della FASCREAA :  SUPREMO 

CONSIGLIO FEMMINILE DEL PORTOGALLO: 2009; SUPREMO CONSIGLIO DELLA 

ROMANIA: 2015; SUPREMO CONSIGLIO FEMMINILE DELLA TURCHIA: 2016; 

SUPREMO CONSIGLIO DELLA CROAZIA: 2018; SUPREMO CONSIGLIO SIMBOLICO 

MISTI DEL PORTOGALLO 2022 

 














